« Rhétoriques du machinisme » selon Adorno
De Sade à Beckett : scénographie d’une réification
Theodor W. Adorno a conjointement développé une réflexion sur le rapport entre industrie, technique et culture (Dialektik der Aufklärung, Minima Moralia) et une critique littéraire centrée sur l’expression d’une lutte incessante entre l’hétéronomie machinique de l’industrie culturelle et la subjectivité créatrice prise dans ce processus (Notes sur la littérature). Dans une attention précise pour les œuvres de Sade et de Beckett, le philosophe a tenté de comprendre la manière dont les formes de ces discours traduisaient, dans des conjonctures historiques différentes, ce rapport ambivalent, dialectique et critique au mécanisme industriel en expansion de la fin du XVIIIe siècle au milieu du XXe siècle. En un sens, la fascination de Sade pour la rationalité des dispositifs de torture est l’expression d’une première contradiction profonde, elle est tantôt la mise en scène d’un usage extrême de la raison instrumentale (devenue mythe dans l’héritage rationaliste des Lumières), tantôt la formulation outrancière, presque cynique et parodique, d’une anti-Aufklärung à l’œuvre. Moins de deux siècles après lui, Beckett prend acte d’une société au sein de laquelle le sujet s’est intégralement incorporé à une totalité sociale fondée sur l’échange réifié des individus. Bien entendu, Adorno effectue de nombreuses lectures à propos de la tradition littéraire française unissant les deux auteurs, de Balzac à Proust, en passant par Flaubert, Maupassant et Zola. A propos des conceptions réalistes et naturalistes, il est d’ailleurs intéressant de mentionner l’interprétation que développe Adorno à propos du détail signifiant comme expression d’un recouvrement intégral du réel par la machinerie romanesque. Beckett opérerait en quelque sorte une forme de retournement dialectique de la rhétorique sadienne, l’innommable devenant l’expression de cette société du règne de l’interchangeabilité entrevue par les pulsions macabres de Sade.
[bookmark: _GoBack]L’objectif de notre article est de donner des appuis discursifs, rhétoriques et énonciatifs aux interprétations d’Adorno. En effet, plusieurs mécanismes formels rendent compte, en discours, des lectures adorniennes. Que l’on pense à la logique de la parataxe comme expression de la sérialité machinique chez Beckett ; à l’incessant aller-retour entre les scènes de torture et les dialogues philosophiques chez Sade, suivant une causalité infernale ; ou encore au traitement énonciatif dans lequel est placé le narrateur beckettien, locuteur toujours extérieur à lui-même, sans aucun énonciateur propre. Cette extériorité à soi du locuteur-narrateur beckettien fonctionne comme un retournement de l’aliénation des locuteurs-personnages chez Sade, qui sont toujours pris dans une logique énonciative mécaniste et macabre, orchestratrice de leurs destins. L’approche privilégiée, à la croisée de la Théorie critique et de l’analyse du discours, entend donc mettre au jour une rhétorique machinique, qui met en scène des mécanismes énonciatifs traduisant formellement des mécanismes sociopolitiques. La qualification de ces discours littéraires comme « rhétoriques du mécanisme » est une hypothèse à investiguer et à nuancer à l’aune des conjonctures singulières.       
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